





ENFANT, MILLE CASTORS SE 
ME Fo$ai S MLLE QUES, 
TIONS SUR BLEK! 








POURQUO: LE TITRE SE BASE T'L SUR 
ROPPY ALORS QUE LE HÉROS EST BLEK? 





BLEK PAT LA ps EN 
FRANCE LE 10 SEPTEMBRE 
1965 DANS LE MENSUGL 
OUTRE LE PETIT 
TRAPPEUR, DEUX AUTRES 
SÉRIES SONT PROPOSÉES 


AUX LECTEURS: ARBU. L E : 
: POURQUOi BLEK A.T'iL 
8e ATLE _ TRO:S TÊTES PiFFLRENTES? 








GLE ET 
ALCHANCEUX 
Re par” ee 


4h De 


UN APO À LA 
RECHERCHE DE 
SON PÈRE PANS 


SUR LA MÊME SRE, DANS L'ORDRE : 
SiNCHETTO, GUZZON, SARTOR:5 

















MYSTÈRE SANS RÉPONSE : 
POURQUGr PANS CES 
PEUX PAGES PE SECONVE) 


DE COUVERTURE, L'UNE 
ATELLE UNE CABANE 
ET L'AUTRE PAS ? 














POURQUOI BLEK ABATL CE TRAPPEUR AVEC 
UNE BULLE ? POURQUOI CET iNPrEN VEUT- 
iL SCALPER BLEK AVEC SON SEUL POING? 


MAGNIFIQUE ORNENENT POUR, 
LR CEINTURE DE CyNX ROUGE 





























RÉPONSE : MÈRE CENSURE VEILLE AU 
GRAN. LA Loi PU 16 UiLLET 1949 
SÉVIT SUR LÉS PUBLICATIONS DESTINÉES 
A LA JEUNESSE. 

















VIENS Peu 
RÈS que JE 
TE LR RACONTE 
À C'OREILE 
PLUS PRÈS. 


PARFOIS, UNE 
iMAGE TROP 
ViOLENTE EST 
SUPPRIMÉE 












INTERVENTION PE 
CARRE 
SINATEUR MAïSON 





LES AUTRES SÉRIES 


ESSEGESSE 





POURGUOi CES COUPURES PUBLICITAIRES 
TOUTES LES 32 BANPES ? 


Taper on. Pas anseu cat [LES pus 
mérettenarre |lNRLe Dessus D. BELLES 
a-11e | HISTOIRES] 
2de DAVY 
CROCKET 
SE LISENT 


















DANS LE 
“ MENSUEL 


Ee 


RÉPONSE : PANS L'EPITION ORIGINALE 

ITALIENNE, BLEK PARAÏT DANS UN 
CICULE HEBDOMADAIRE DE 32 
GES À RAiSON DUXSTRIP FAR PAGE 














HE 


LA COUPULE ANNONCE SIMPLEMENT 
LE PASSAGE Au PROCHAIN NUMÉRO. 












| Fourauoi CETTE SiGNATURE ÉTRanGE?| 


ESSE GESSE 


RÉPONSE : ini TiALES PES 3 AUTEURS: 
SARTORIS, GUZLON, SiNCHETTO. 
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IE TOUS LES INDIENS SE DIRISENT 


EL E DE LAINE 





e 
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É [QUE 
POLIVONS-: NOUS FAÏRE 
PROFESSEUR 7 





SANS, FAÎRE LE MOÏNDRE 
BRUIT, iLS PRATIQUENT 
URE OÙ BErTURE SANS LE 











LIN INSTANT ! 
SLEK LE ROC À 


TANDIS QUE SES 
DEUX AMIS PiLLAIENT- 











LA BATAILLE FAÎT ÆAGE À L'ENTRÉE PE A 
MINE 


r iL FauT 
EMPÉCHÉR LES 


REBELLES CE 6 2RVÆER! Ÿ PER Nr 
AT A 


























SURSISSANT DES TÉNÈBRES_ COMME DES 
FAN ES, LES ESCLAVES BONCISSENT- 
= | SUP ES suErRERS 
ee PSS 
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VSILA UN BON F LA 
\ Massa POUR LES 84 
RHUMATISMES FRA À 4 MALOIT 
À ae. 7 L ) TRAÎTRE ! 
\ < 5 Sn | 
Ÿ 7 
} "M à E 
| « ; Ir 1 P ] 
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[ aux AUTRES 
L MAINTENANT 




















SOLDATS D'ARBAT. PARVIENNENT. 
REFUGIER ALI PALAIS … 


DE CROrAIS AUIE 

VOUS RENTRIEZ 

FOUR M'ANNONCER 
TION 


L'EXTERMINATK 


LE TRAPPEUR 
TAIT F4e à 





MA FLÈCHE 
L'ENVEREA DANS UN | 
LONDE MEÏLLELR 
Eee 





FRET ÉNPONES 
1 2. 
CÉPER Fe, 


N NE 11 ee "\œ 
SSEE TR 


cs 














ET LES ESCLAVES S'INTRODUISENT RIEN NE 


LA OÙ PALAÏ: FOUREX LES 
DANS Sue RL TRe Eds 











LA REINE DÉRLACE UNE PIERRE 
PAROÏ 
‘OUVRE … 


a V 
D'Ai VU BLEK ET Qi FAIRE ! 
LES ReBELLES Mes ESNT 
SE DIFISER PERDUS ! 
VERS LA 


LAÏSSEZ- REMPLISSONS LES W 3 
DONS 
IX 











1, VOUS VOYEZ CETTE 

IMMENSE_ PLAQUE MÉTALLI- 

QUE 7 C'EST UNE DIiQUE QUI ARÇÊTE LE 
FLEUVE SBOUILLANT ? 
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VOUS ALLEZ 
TOUT DÉTRLIRE REFLISERIE 
Ed d 


: EST 
IMPOSSIBLE! 


D 
fi REZ Fe 
FRS 
(NRA 
RPAAN 


ANA 


AÎSSE.- SAVE P : 7 
MS ESRe: JE ; RÉNFLE TRÉSON PACE 
L 4 SAT 
à 
= N N 








LES EAUX BOUILLANTES LIBÉRÉES 
SE DÉVERSENT DANS. UN BRUIT DE 
TONNERRE, ENSLOLTISSANT LA 

MALHELIREUSE REINE :.: 

7 = 
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PANS LINE COURSE FOLLE ; 
SES LONMPAGBNONS ESSAYENT 
D'ÉCHAPPER À LA MORT , 








UNS D'ENTRE EUX SONT 
R LES EAUX … 

















ET AUELQUES SECONGES PLUS 
TARD, LES SLIRVIVANTS SE RETROU- 
VENT DE L'AUTRE COST D'AKBAT. 


























TU PARLES ! CH. 2ENAVAIS 
D'Ai LES MEMBRES / JAMAIS REMIAR- 
BRiSsésS À 











L'HOMME BLANC EST UNS: 
ENT it à 


AUERRIERS AUX CHEVEUX 
SÉURES ‘NOUS 

MÉRMENANT 

PÉLIVRÉS DE LA 
TERREUR ! 

















L'EST sien 

POUR ÇA QUE 
NMJS NOUS SM 
MÈS EVMPARÉS 
DU TRÈSO) 

2 


TAC 


iL PERMETTRA AUX 
AMÉRICAINS 
DE RÉDIETER 




















TEXTE & DESSIN 
ESSEGESSE 





ATTAQUE INDIENNE 
— — 





























MAIS 
PROBABLEMENT L : LE TRarP PARAÎT 
NÉS ES E ARRPERNE DEPAR« 























NON LSIN D'ici 
SE TROUVE UNE 
x TRE oo: 


LES ÉPLBANE ABANI 
INDIENS ! TL VAUT MIEUX NÉE : NOUS 
RETOURNER SUR ESSAYERONS 0€ 
NoS PAS ! NSUI 


BARRCADER ! 




















DA PEUR QUE 
FOUSSTEZ RAEON, 
PROFÉSSELIR ‘ 







MEME. Si NOUS 
PFARVENONS À LA 
CABANE 















DY. REA: 
LACHE-TO\ NS CET NNE:| 
ARBRE …. AU MOINS TU) /EA DA 
TE SALVERAS 17 ï 


NOUS NE POURRONS 
PAS LEUR RÉSISTER! 

































ETOUTS cour. 








ENTREZ ! 9E vai: 
LES TENIR EN RE 
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SPECT / 


SURPRIS, LES INDIENS HÉSITENT. 
ET Bi Pt 








Li VOUS 
MONSIEUR, 
À MAIS DE sis 











MILLE BOMBES ! 
VR] Rs 
PTTENTION | Î DE VOB RÉ UIGiEr 
ATTAQUENT! (1) IVe 




































MAIS 9e FERA il FAÎT. 
LE MAXIMUM FOUR MOUCHE À TOLIS 
VER COUPS: iL VAUT 


MIEUX NE PAS 
DISCUTER 





























APRÈS DELIX HEURES D'ATTENTE, LES INDIENS 
RÉPARTENT À L'ASSALIT. 
EXTERMINONS LES VISAGES PÂLES, : 


FILS DE 
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LIN TRAÎT ENFLAMM L'HOMME SE PRÉCIPITE | 
PENÈTRE PRË LA E FOLIE ARRACHER LA 
PeNÈTRE … _ FLÉCHE 











LES INDIENS ONT FAÏT_ IRBUPTION 
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A 
ATTENTION ! 
LS VONT 
ENFONCER 
LA 








SÉST LA Ne 
ee ÉSSEUR "IL NE NOUS 


Cf ee Dre Ÿ— 








ALLEZ SAUVONS 
È s, ! LE SRANO CHEF, 
FRAIS BLERTE RSC 


= Zz 
LES PIEDS -NOiRS/ 








BRAVO, RODDY: 
BRAVO! 


PIEDS Noirs 
NE TARDENT 
PAS A 
PRENDRE 
LA FLITE 
ŒVANT LA |P£ 
DÉTE RMIN A: 
TION CES 
AMIS DE 
BLEK 
LE ROC 
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: k 
QUIS NE SOMMES 
LUE TROIS LES 
RRA je NOUS 
ATRSDIES ET 
NOUS 














<ONNAIS «| 
SANT 


NOUS 
REICINDRONS 
PLUS 


PEU APRES, BLEK ETSES AMIS 
AUITTENT LA CABANE 


Ai 
ENTÈNOU LEURS 
DISCOURS ! AH! 
AH 





MOILA au: 

TT FAT ! MEME 
TAUPE NE 
PENSÉRAIT PAS 
ARU'IL VA UN TRESOR 


E 
UN 


LE PROFES - NE 
Dée 2 
SUIS EN ÉFFET 


LES TROIS aire MARCHENT PENDANT 





QUES MILLES ET. 
RÉCENT 
VZ 
PARFAITEMENT ! 
NOUS POUSSERONS 
ÜUN ÉPSÈER PAR 


BARÇONDE 


EX 
. PEU DE FOI, 


Donc ET EVE EN 

ÉFAPÉRUT RU 

T'INCLINER DEVANT LE 
Des GÉNIE ! 








MA JAMBE ME FAÎT 
TERRIBLEMENT MAL 
DÉSS: SriéeRroû 
SORAMAÎS…. il 
ENTERSER LE IREDOR 
AUEL DOMMAGE QUE 
DE N'AE … 





NOUS NOUS COMPRENONS ( 
S: Nodee 
SOR y 





A 
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PRALONT À CELUI I-Ci 
DÉTEZ-LE EN PRISON! 
iL ATENTÉ 


RROMPRE 
UN SFFICIE 








LPRÈS UNE 
RARE AUSSi 
ÉREINTANTE , JE 

SENS LE 

BESCIN 
DE MANGER 
UN MORCEAU! 











A RER 
aueTAPEns ! 7 LR œ = EE TROT" 








LES STEAK ! 
QUE. SE 
T-it 2) 










































































RELEVONS LES 
ÉTIQUETTES ET 
CACHONS 





























LERTAÎNEMENT 

LE NOM 

CESTINATAIRE ! 
TONNEAUX 


QE 
SERONS LiBees 
Nous 
SUIVRONS 
EL 





LES REBELLES 


JE POUR 














APRÈS UNE SOURTE LUTTE, LES TRAPPEURS 
SONT SBLISÉES CE SE 
RENDRE S 


ALORS VOUS NE YOULEZ 
PAS ME DIRE OÙ SE TROUVE 
LE TRÉSOR ? 9'EMPLOIERA LIN 


D'ESPÈRE QUE vous 
RÉPONDREZ À 
MES QUESTIONS 
CAR JE VOUS 
SVERTIS 
LE 





EN 
SUPPLIE ! 
NE PARLEZ Po ! 











VOIiLA : 
SEDE Sex 
Q î 
DÉSSINEZ LE PLAN DE DE 
L'ENDROIT OÙ YOUS 

L'AVEZ CACHÉ ! 


NE 
FAÎTES 
PAS GA 
PROFESSEURS, 


QUI VOYASE EN TROIS 
SRE SR LES : 
2 PAS ÉSTINES À LA. 
EUR ! es LES TAVÈRNE DU BOSSU! 
RTE Fe = É 
DONNER LE TRÉ- D'AURAIS DÜ 
ME DOUTER QUE 
VOUS ROULEREZ 
ANSLAis! 
LE 











eL. 
PASSE MÈUE À METTEZ.-VOUS DOS 
ME TRAVERS LES Li AA 
MURS ! TL PEUX LASANTERIE 
RE TE RENDRE COMPTE É ÜR QUE 
EME : BLEK € 
€ ÈRE 
(re 
> 
Œ Î 
î 
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iLS SONT PARTIS 
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SE. 

Lie 
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ST 
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ESSAYS 
DE PRENDRE 
UN 


FELI 
D'AVANCE ! 




























LE PENDANT. > 
NOUS AVONS PERDU SREVAr: 
UN TEMPS PRÉCIELX// Ne RRBELLES) 


PAS 
ÉCRAN 








NQUS = NSS. POURSUIVANTS 
ÉLRIONS MIEL La. | CEREERT OU TERRAIN 
FAÏT D'EXI £ 

BLEXI À de | VOUS 

SAUTEREZ À TERRE 
À SHANE NO 


D'ECPÈRE QUE 
BLEK FOLIRRA 
S'EN 





iLauN 202 NON Loi ù 
il TU SAIS au 
EST INPOSSIÈLE DE 
RETEOUVI RoTeE 
AMV AUAND IL SE 
TÂCHE DÉFRIÈRE LES 











TEXTE 8. DESSIN 
ESSEGESSE 











K S'EMPARE ŒUI 
Eat. É2 PAT VOLTE- 
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F 








LTS ANGLAIS SE PEROENT 92E VELUX DIRE QUE LORS- 
i DES ROSEALIX ... = - QUIL SE VE 
4 1 Es 


At, L'EFFROYLABLE 
Z 
fe 





REMBARDEZ LES 
EMPRÉINTÉS ! il 
EST ALLÉ BAN: 

SETT 
DRÉLTON ! 











TANDIS QUE ces 
IMBÉCILES ME 
CHERCHENT 
v (EU: 
{ E 


b: 








DA TOUTOURS SUR MO 
PÉS FAUX PAPIERS IMiTÉS À 
PERFECTION QUI ME 
nl ERÆENTEN TOUTES occrEions 
RÉSR EXEMPLE AVES CECi, JE 
Fa : + RAIS PROUVER CLJE JE 
SUIS LE ViCE-ROi CES INDES. 
ÉÉSRLÈGE 
LE es Ü 
PE LA 


COR A 
LR NPTANCE 


MAÏS ALORS, MON NS ÿ x: 
N ÿ 
DABLE (4 











e L 
BLITIONS . ATTENDS- 
AMOi iGi RODOY JE 

SER. 


Ai PE 
RETOUR AVEC LES 
TROIS AMNORCEALIX 


A LA CAVE? C'EST 
'AAPOSSIBLE.iLYA 
DES FANTOSMES DANS 
LA CAVE ! 


LE TAVERNIER FPÂLIT 


i AR 


LE FEU TL Ë 


Liv À ] : 
CESSELCE PLEÉLIRNICHER | EE PARLES 


ET COBÉISSEZ! PUS 
Fr. à) D 
id LS 


LA) 


iT UN SESTE . 
ELANME JDAiLUT 


SE TA 


| LS PEINE RSRTE S EST EL 
PAUVRE PETIT CHAT ! RUE Léiense réecirtre 





MAÏS JE NE ME LAÏSSE 
ITIAMAÏS 


ui 


VRAIMENT, 
ILS SE DiSPUITENT 


€ E 
CHiËN DE CHAT ! 
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Vé 
= [TP] 
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CPP 


LT 
N 1 
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“" | W 
\\ PUTIM 


TANDIS QUE CES DEUX 
GRACIEUX SN 


NI 
NOLIS COAAMENCERONS, 
BONC 


( PAR <cE UF 
SUR LA TE / 


CZ FT 


VOILA PLLI 
D'UNE DENMAi- 


Poe y 
LAS - 


main 





ELQUIES MINUTES 
PLUS TARO ... 




















CHE RCHONS LE 
RTi MOYEN D'ENTRER 
S, iLS NOUS SANS 
TIRAIENT 


BRES, 
S'APPROCHENT 


AZ ZZ cr 
CL LIL LL 
CU CL 

A / 





SEUL ag 


Puis 
PÊTES ET 
RSS 2 





US COM- d NOUS POLRRONS 
Rate as | RÉEL 
i - [TE SANS 
MENT 7 DFFICULTE ! 


FOIS RFODDY ET BLE 
E PEINE POUR ENTRER jure 
ur 


Tu 


| 
1 | 


se 





x : à VOici LE CET 

IL AÉTÉ FACILE O ENTRE Pi 

NOUS VERRONS PUIS ” is COMME Ca S 

TSRO COMMENT NOLIS ais- INTRODUIT 
POURRONS SORTIR SON: y à DONS 


D 7 fs ° \ à 
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VRÈTE 
CrÈER 





TEDAABIEN 
LE DE 





BLEK 2! 
TU ES VRAIMENT 
BLEK? 


498 


1 









EN CHAÏR ET 
EN OS! 
VMOIC1 
MA CARTE 
(l 











À À 


PERSO 


CT 





N'EXÉCLUITEREZ 
NNE TAS DE 
BRriISANDS ! 











ARRETEZ ! 


FOIÎTES LŒ LA 


LUMIÈRE : 





AORMÉSAT ETES ! VOus } MAIS QUI ROUIVAIT 
MOULE IMBSINER QUE 
C'ÉTAIT LE 
PROFESSEUR 
.. CCCULTIS 2? 
IL S'EST FAIT 
PASSER FOUR 
L'INSPECTEUR . 
DES CONTRIBUTIONS 
JE 


D'Ai TOUT DE SUITE | 
PENSE QUE VOUS N'ÉTIEZ 
PAS _ LIN INSPECTEUR, AAAIS 
VOLILIEZ-VOUS 
MISITERZ AAA CAVE ? 





SVEZ OÙ . À 
rl TROis 
2 Ati- 4 

JIOU x Ette \ 


er ES 
«TT \ 
; 
TOR 
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| 2 










LS ViENNENT 
DE PINETOMWN, 






















QU'EST-CE 
ŒU'ON FAÎT 2 
ŒN CONTINUE 


iL VAUT AAIEUX 
QUE VOUS SOYEZ 
NMORTIFIÉ., 
AAON CHER, 
RUE AAOÏ AAORT ! 













HÉLAS , 2€ 
LES Ai N 
ENVOYÉSAS 





ÎILS DOIVENT ÊTRE 
CHLE 


QUELQUES HEURES PLUS 
TARD À BOSTON... 
IL VAUT AIELIX 


NOUS DÉBARRASSER 

DES CHEVAUX ! NOUS NOUS 

RET ROUVERONS AU QU'A 
P'EMBARQLIEMENT 


d DC: 
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s à - 
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VOICi LA . 
LUNE TONNANTE 
BLERKET LE = 
PROFESSELIR NE Z 
SONT PAS « 
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DE VAiS 
LES ATTENDRE 
1: ! 





ON RENCONTRE | 
DES GENS PLUTOST 
ETRANGES 
DANS CE Pays! 

















DEUX HOMMES S'ARRÊTENT 

DEVANT LES CAISSES DERRIÈRE 

LESQUELLES RODDY S'EST 
RÉFUGIE . 








E SERA TRÈS FACILE 
CŒ PLUMER CES 

ROULETS ET LE RAFiIOT 
SERA À NOUS! 
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DJETE FERA , 

PASSER L'IENVIE 

Œ TDOLUER 
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ES EN TRAÎiN 
DE VIVRETES 
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L'EST FACILE OE BATTRE 
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MUERTE 
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CEPENDANT … DANS UNE AU- 
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NOUS SOAM 
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